Rapport final

Vision d'E.ON sur le marché français de la production d'électricité
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I. Résumé
E.ON considère le marché français comme un marché cible et souhaite s'y développer de manière significative. L'acquisition de la SNET est le premier pas pour E.ON dans le paysage énergétique français.
Le marché français est un marché cible pour E.ON pour plusieurs raisons:
· C'est le second marché européen en taille

· C'est un marché en croissance

· EDF y est un acteur prédominant, qui va devoir réduire sa part de marché, ce qui libèrera des opportunités pour les nouveaux entrants
Le marché français est donc une opportunité significative de croissance pour le groupe, qui vise, à long terme, une part de marché de 10%.
Pour répondre à cette stratégie ambitieuse, E.ON compte tripler sa capacité d'ici 2020, puis la doubler à nouveau d'ici 2030.
Pour cela, E.ON compte se développer suivant  trois axes majeurs:
· Le mid-merit: installation de centrales CCGT pour remplacer les centrales à charbon qui seront démantelées dans les années à venir. Le charbon propre prendra le relais à plus long terme
· Le nucléaire, auquel E.ON cherchera à accéder via des accords bilatéraux avec EDF, la participation aux nouveaux projets EPR ou via la commission Champsaur.
· Les énergies renouvelables, qui constitueront une part significative de la capacité, en particulier l'éolien et l'hydraulique

La crise économique actuelle, qui affecte également le groupe E.ON, ne change pas pour autant ses ambitieux projets d'investissements. Elle risque cependant de retarder certains projets.
II. Le marché français est un marché cible pour E.ON

Le marché français est incontournable en Europe, puisque c'est le deuxième marché en taille. Un acteur à ambition mondiale tel qu'E.ON se doit donc d'être présent sur ce marché.

Le marché français est par ailleurs un marché en croissance. Selon les estimations de RTE (mise à jour en 2008), la demande augmentera de 20% d'ici à 2020. D'autres scénarios, tels que le Grenelle de l'environnement ou le LTM sont moins "optimistes", mais tous s'accordent à dire que le marché français va croître.
Enfin, le principal acteur français (EDF) est "sous pression" par les autorités européennes autant que françaises, pour libérer des parts de marché. Cela a déjà des effets visibles:
· EDF développe peu de projets CCGT. Ces projets ne compenseront pas la perte de capacité dû à de ses tranches charbon 

· EDF a annoncé ne viser que 70% de parts de marché pour la distribution d'énergie aux clients industriels (sous réserve d'une augmentation des tarifs régulés)
· La commission Champsaur étudie les possibilités de régulations de l'accès au nucléaire

[image: image1.emf]3

53

67

37

22

22

30

36

70

2

5

10

429

540

2008

431

604

2020

36 - 40

8 - 12

22 - 30

37 - 45

610 - 650

20302

Others3

Coal

CCGT

Wind

Hydro4

Nuclear

French generation market provides growth opportunities

French power demand expected 

to grow until 2030

French power demand expected 

to grow until 2030

Strong newbuilt of new technologies 

and for nuclear renewal needed

Strong newbuilt of new technologies 

and for nuclear renewal needed

More dynamic in competitive 

environment

More dynamic in competitive 

environment

1. 2006 figures

2. Estimated figure

3. Others  accounts for biomass, fuel, gas turbines, solar & other renewables

4. Hydro decreased by production used for pumping

Source: RTE bilanactualisé2008; Meedat; BCG analysis

493

469

111

71

540

20081

604

2020

90 - 110

610 - 650

20302

Demand (in TWh)



Coal to be largely decommissioned by 2020



New technologies (CCGT, CCS and renewables) 

open for new generation players



Nuclear newbuilt (EPR) replacing old reactors 

expected to be accessible for new players (e.g. 

discussion on 2nd EPR)

In the strive on European and national 

level for more competition we expect 

as well the release of market share 

from incumbants:

– Set up of commission 

Champsaur

– EDF announced to be open to 

reduce market share in 

wholesales to 70% if tariffs 

increase

– Tender for hydro concessions

Domestic

demand

Net 

exports

Production (in TWh)

520-540

430 - 445



Domestic demand forecast in 2020 based on "Grenelle de 

l'environnement"



RTE, with more conservative assumptions (e.g., on energy 

efficiency) forecasts domestic demand of 533 TWh in 2020

Opportunities to gain market

share in the generation market


Ainsi, nous estimons qu'EDF aura à l'horizon 2030 une part de marché de 70% de la capacité installée. 30% seront donc disponibles pour la concurrence. GDF-Suez est le principal nouvel entrant et affiche son ambition de 15% de parts de marché. E.ON se doit de suivre GDF-Suez de près et de participer à la consolidation de l'industrie qui devrait avoir lieu après 2020. 
E.ON pourrait alors viser 10% de parts de marché.

Ce faisant, E.ON France contribuerait à hauteur de 10 GW à la croissance du groupe en Europe.
Cette ambition d'une part de marché de 10% est cohérente avec la présence d'E.ON dans les autres pays. E.ON a une importante la capacité installée dans les pays où il est présent: 13% en Suisse et en Grande Bretagne, 22% en Suède, 9% aux Pays bas... Et cependant, E.ON ne représente actuellement que 2% de la capacité installée en France.
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III. Portefeuille de production visé
Pour répondre à ces objectifs ambitieux, E.ON va devoir tripler sa capacité installée d'ici à 2020, puis la doubler jusqu'à 2030, en suivant trois priorités
1. Le mid-merit

E.ON souhaite rester très présent dans le mid-merit, qui est le domaine d'activité historique de la SNET. 

E.ON France souhaite développer sa capacité CCGT pour conserver une position forte sur le mid-merit, malgré la fermeture de certaines de ses tranches charbon d'ici à 2015. 
Suivant le nombre de projets réalisés, la part de marché d'E.ON sur ce segment avoisinera les 30 à 40% en 2020.
2 tranches sont actuellement en construction sur le site Emile Huchet, pour une capacité de 860 MW. La mise en service industriel est prévue pour Q1 2010.
A long terme, E.ON France souhaite être un pionnier du développement du charbon propre, et dispose dans son portefeuille de deux projets (Le Havre, Fos-sur-Mer).

2. L'accès au nucléaire
La majorité de la capacité installée ainsi que de la production française est d'origine nucléaire. 

E.ON souhaite donc accéder au nucléaire en France et étudiera toutes les opportunités d'accès 

· Le swaps de capacité est une possibilité étudiée. Les swaps domestiques (échange de capacité nucléaire contre de la capacité CCGT) mais aussi européens (échange de capacité nucléaire dans un pays européen contre autant de capacité nucléaire en France)

· La commission Champsaur, qui étudie l'éventuelle régulation de l'accès au nucléaire est une autre opportunité
· E.ON étudie également la participation aux projets EPR, avec EDF ou GDF-Suez

3. Les énergies renouvelables

· L'éolien, avec un objectif de 350 MW en 2015

· L'hydraulique également, avec la participation au renouvellement des concessions

L'ensemble de ces axes de développement permettront d'aboutir à un portefeuille équilibré, avec une emprunte CO2 faible.

Enfin, cette croissance permettra de contribuer à hauteur de 10 GW aux objectifs de croissance du groupe au niveau européen.
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
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IV.  Le contexte économique
La crise économique généralisée "ne va pas laisser le groupe E.ON insensible" et risque de ralentir ses projets. Cependant, les fondamentaux du secteur de l'énergie demeurent solides et, "il reste intéressant d'investir dans des moyens de production d'électricité" (Wulf Bernotat, CEO E.ON, 10 mars 2009).
Malgré tout, la demande des clients industriels se réduit, ce qui a un impact négatif sur E.ON tant en France qu'ailleurs. Cette baisse de la demande conjuguée à un coût plus élevé de la dette et du crédit rend les investissements plus difficiles.
E.ON ne revoit pour autant pas à la baisse son programme d'investissement de 63 milliards d'euros pour la période 2007-2010, même si le décalage de certains projets n'est pas à exclure. L'accent sera mis sur les moyens de production "classiques", les énergies renouvelables et le gaz, et chaque projet sera examiné en profondeur sur des critères stratégiques et de rentabilité.
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•

Wulf H. Bernotat, CEO: "Despite the more difficult 

financing environment, we stand by our €63bn 

investment program for 2007-2010"

• " New 2009-2011 investment plan likely to see 

rescheduling of some projects"

• "Strong focus on operational excellence and execution 

to support group targets and compensate for 

challenging external environment"

Source: E.ON"Poweringthroughthe storm";  Bernotatstatement(27 Nov 2008) 

"We will continue to apply a particularly

stringent discipline to the review of our

investments"

•

Le plan d'investissement prévu de €63 milliards d'€

pour la période 2007-2010 est conservé

• En raison de la crise, E.ON peut être amené à retarder 

certains investissements court terme et revoir certains 

projets

• Déploiement du programme "Perform-to-Win" destiné

à compenser le contexte difficile (Focus sur 

l'excellence opérationnelle et d'exécution : 

amélioration de la productivité, réduction des coûts)

E.ON continuera à porter une forte attention à

ses projets, en basant ses décisions à la fois sur 

des critères stratégiques et de rentabilité


